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Schweiz. Arch. Tierheilk. 117, 287-292, 1975

Institut de Zoologie, Universitc de Neuchätel, Suisse

Piroplasmoses bovines en Suisse italienne

(Remarques sur les infections latentes)1

par M. Brossard et. A. Aeschlimann2

1. Introduction

La Piroplasmose bovine a ete signale depuis longtemps dejä eil Suisse
italienne (Serena, 1924; voir aussi Aeschlimann et Hoerning, 1972). Selon
le temoignage du veterinaire cantonal3, la maladie apparait sporadiquement
dans le Val Mesolcina et le Sotto Ceneri. En zones endemiques, eile n'est cepen-
dant jamais tres frequente. Les cas graves sont plutöt rares quoique on doit de-
plorer parfois la perte de jeunes animaux. II semble que les genisses soient plus
exposees que les animaux plus ages. Chez elles, l'apparition de la babesiose
est souvent liee ä leur premiere sortie au päturage. Si d'aventure la maladie se
declare chez des vaches laitieres, alors son evolution peut etre dramatique.

On sait que plusieurs especes d'Ixodides sont les vecteurs de babesies
(Neitz, 1956). Un inventaire des tiques du Tessin revele la presence d'au moins
5 vecteurs potentiels de Babesia dans ce canton (Aeschlimann et coll., 1968).
II s'agit, en premier lieu, A'Ixodes ricinus, la tique la plus commune au Tessin
comme dans toute la Suisse (Aeschlimann, 1972), de Dermacentor marginatus
et des Haemaphysalis punctata et sulcata, 3 especes frequentes au sud des Alpes,
enfin de Rhipicephalus bursa, une espece decouverte dans la region de Biasca
seulement, installee lä sans doute ä la suite d'une importation et qui, localement,
pourrait eventuellement jouer un role de vecteur (Aeschlimann et Buet-
tiker, 1975).

Dans les päturages oü la Piroplasmose est endemique, l'infestation des bo-
vins par les tiques est generale. Mais, comme nous le disions plus haut, la
maladie parait peu frequente. Du moins echappe-t-elle ä l'attention du paysan.
On enregistre parfois quelques cas d'hemoglobinurie qui necessitent alors l'in-
tervention rapide du veterinaire. Aussi la question se pose-t-elle de savoir si le
taux des tiques infectees est faible ou si les bovins, apres une ou plusieurs
infections a evolution benigne, presentent une protection appelee «premunition»,
due ä la persistance constante d'un petit nombre de babesies dans le sang cir-

1 Travail effectue avec l'appui du Fonds National.
2 Adresse des auteurs: Prof. A. Aeschlimann, II rue Emile-Argand, 2000 Neuchätel 7.
3 Nous remercions le Dr Postizzi, veterinaire cantonal ä Bellinzone, pour son aide, ses pre-

cieux renseignements et le contact qu'il nous a menage avec les vetörinaires locaux.
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culant. La decouverte de l'hematozoaire dans les erythrocytes d'animaux ap-
paremment sains confirmerait cette derniere hypothese.

Rappelons encore que les especes de babesies observees sur bovins au Tes-
sin n'avaient jusqu'alors jamais ete identifiees. Notre enquete et l'etude d'un
ancien materiel nous ont permis d'apporter une reponse ä cette question.

2. Materiel et methode

Les observations ont ete faites au Tessin et dans le Val Mesolcina durant
le printemps et le debut de l'ete 1973. Elles ont porte sur 79 animaux: 2

souffraient d'hemoglobinurie et 77 etaient apparemment sains. Les animaux
examines etaient repartis dans 11 localites differentes (Fig. 1).

Les babesies furent recherchees par un minutieux examen de chaque frot-
tis sanguin pendant 15 minutes. Le sang fut preleve ä l'extremite de la queue
des animaux et les frottis colores au Giemsa. On prepara un seul frottis par
animal.

3. Resultats

3.1. Piroplasmose avec Hämoglobinurie

Nous avons observe 2 cas seulement de Piroplasmose avec hemoglobinurie
lors de notre enquete de 1973:

8.6.1973; Leggia; vache laitiere (Fig. 1, No 3)
16.7.1973; Caviano; vache laitiere (Fig. 1, No 9)

L'hemoglobinurie s'accompagnait d'un debut d'ictere. Les 2 bovins ne
mangeaient pas et ne ruminaient plus. Leur production laitiere etait presque
tarie. Un traitement a l'acaprine assura une guerison rapide.

Les frottis des 2 animaux presentaient divers Stades evolutifs de Babesia
divergens (respectivement 8 et 5% des erythrocytes parasites). Cette identification

est basee sur la presence de nombreuses formes de division coiffant sou-
vent la tranche des globules rouges. On admet que cette situation periph6rique
est caracteristique de l'espece.

La repartition geographique de ce protozoaire semble liee ä celle d'Ixodes
ricinus (Simitch et coll., 1955). Les 2 bovins malades portaient l'un 4

(Leggia), l'autre 4 9? et 2 (Caviano) de cette espece de tique.
Remarques: B.divergens n'est pas le seul agent de la Piroplasmose en Suisse

italienne. En effet, une grande forme de babesie, probablement B. major, fut
decouverte dans un frottis de sang, preleve en 1968 par le Prof. Lehmann
(Cima di Medeglia, Fig. 1, No 5), chez un bovin souffrant d'hemoglobinurie. La
pr6sence de cette espece parait liee ä la repartition geographique d'Haemaphy-
salis punctata (Barnett et Brocklesby, 1970). Nous avons vu que cette
tique est egalement presente au Tessin.

On peut prevenir les piroplasmoses bovines par une lutte efficace contre les

tiques. Ainsi, l'alpage de la Cima di Medeglia etait repute dangereux par le
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Fig. 1 Piroplasmoses bovines en Suisse italienne
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1 Buzza di Biasea

Val Mesolcina

2 Cabbiolo
3 Leggia

Sotto Ceneri

4 Mte Ceneri
5 Cima di Medeglia
6 Gola di Lago

7 Rompiago
8 Alpe della Bolla/Bonello
9 Caviano
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grand nombre de cas de babesioses s'y declarant chaque annee. L'infestation
des bovins par les tiques fut controlee par des traitements «acaricides» repetes
tous les 10 jours, cela des la premiere sortie au päturage. Des lors la Piroplasmose

ne constitua plus un grave probleme pour cet alpage.
II est egalement possible de clöturer les biotopes favorables aux tiques

(buissons, ilots forestiers ä sous-bois abondant, lisieres). Les bovins n'etant
plus en contact avec les vecteurs, la transmission de la maladie n'est plus
possible (Brossard, 1974).

Tab. 1 Infection latente a Babesia sp. chez les bovins de la Suisse italienne

Date Localites Reference Nombre Nombre
sur la de bovins de bovins
figure 1 observes porteurs de

babesies

20.07.73 Huzza di Biasca 1 6 2
18.07.73 Cabbiolo 2 -j 1

18.07.73 Leggia 3 3 3

17.07.73 Mte Cenei'i 4 7 0
17.07.73 Cima di Medeglia 5

1. Pianezzi 15 3
2. Consortium 8 4

18.07.73 Gola di Lago Ö 11 7

10.07.73 Rompiago 7 5 0
13.07.73 Alpe della Bolla 8 6 6

Bonello 9 6

16.07.73 Caviano 9 2 1

Total 77 33:43%

3.2. Infection latente des bovins

Le sang de 77 bovins de tous äges et en bonne sante fut preleve dans diffe-
rentes regions endemiques ä Piroplasmose bovine (Fig. 1). Une etude minu-
tieuse des frottis - il faut toute l'attention de l'observateur pour decouvrir
les hematies parasitees - den0119a la presence d'une faible parasitemie ä Babesia

sp. (> 0,1%) dans le sang circulant de 33 animaux, c'est-a-dire dans le 43% des

cas (Tableau 1). L'identification des babesies fut impossible puisque seules des

formes ovales ou en anneau parasitaient les globules rouges. Les formes en
division, caracteristiques dans leurs dimensions, leur morphologie et leur situation

dans l'erythrocyte, auraient permis une reconnaissance de l'espece, mais
elles etaient absentes des frottis examines.

4. Discussion

4.1. Les resultats consignes dans le Tableau 1 demontrent bien que de

nombreux bovins sains sont porteurs de babesies en regions endemiques. Le
baut pourcentage d'infections latentes contrölees au printemps 1973 (43%)
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contraste, pour la meme periode, avec la rarete des symptömes necessitant
l'intervention du veterinaire (forte fievre, inappetance, hemoglobinurie). Ce

pourcentage n'est sans doute pas absolument exact. II ne represente qu'un
minimum du total reel des infections latentes car la rarete des parasites dans le

sang eirculant provoque sans doute des erreurs (formes echappant ä l'oeil du
cbercheur, nombre insuffisant de frottis, absence de gouttes epaisses). On peut
admettre, sans crainte de se tromper, que de tres nombreux animaux contrac-
tent la Piroplasmose dans les päturages endemiques lors de la nutrition des

tiques. Apres une evolution occulte de la maladie et une guerison spontanee,
les parasites persistent en petit nombre dans les erythrocytes protegeant ainsi
le bovin lors des reinfections.

La nature de cette protection est sans doute d'origine immunologique. Le
veterinaire la nomme«premunition» (S ergent et coll., 1945). Cette premunition
pourrait etre levee ä la suite d'un affaiblissement de l'höte favorisant ainsi une
recrudescence de la babesiose. II est d'autant plus necessaire de lutter contre
les tiques que 1'on peut supposer la persistance du protozoaire dans le sang
eirculant des bovins preimmuns, ceux-ci representant alors une source constante
d'infection pour ces vecteurs.

4.2. Deux especes de babesies sont presentes en Suisse italienne, soit une
petite forme, B.divergens, et une grande forme, probablement B.major. La
premiere se superpose a la repartition d'I. ricinus, la seconde ä celle d' H.punc¬
tata, deux especes de tiques recoltees dans la region. D'autre part, il ne faut pas
exclure la presence possible de B. bovis, une babesie egalement liee ä I. ricinus.
Ce protozoaire existe dans d'autres regions de Suisse mais nous n'avons pu le
mettre en evidence de maniere certaine au Tessin (Aeschlimann et coll.,
sous presse).

Resume

Dans la partie italienne de la Suisse (Tessin et Val Mesolcina), la Piroplasmose bo-
vino est provoqueo par au moins 2 especes de babesies, B.divergens ct probablement
B. major. Bien qu'observee tres sporadiquement (2 cas d'hemoglobinurie au debut de l'an-
neo 1973), la maladie existe a l'etat latent ehez 43% des bovins examines. C'est sans doute
le temoignage d'une resistance de type «premunition».

Zusammenfassung

In der Südschweiz (Tessin und Misox) wird die Rinderpiroplasmoso von wenigstens
2 Babesia-Arten hervorgerufen, B. divergens und wahrscheinlich B. major. Obwohl die
Krankheit nur sporadisch beobachtet wird (2 Fälle von Hämoglobinurie zu Beginn des
Jahres 1973), existiert sie in latenter Form bei 43% der untersuchten Rinder. Zweifellos
bandelt es sich hierbei um eine Resistenz im Sinne einer «Prämunition».

Riassunto

Nel sud della Svizzera (Ticino e Mesolcina) vi sono almeno 2 specie di Babesie -
B. divergens e probabilmente B. major - che causano la piroplasmosi bovina. La malattia
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viene osservata solo raramente (2 casi di emoglobinuria all'inizio del 1973), ma l'infe-
zione latente e stata riscontrata nel 43% degli animali esaminati. Si e supposto che vi sia
una forma di resistenza spesso chiamata «premunizione».

Summary

There are at least 2 species of Babesia — B. divergens and probably B. major —

causing bovine piroplasmosis in Southern Switzerland (Ticino and Mesolcina). The overt
disease is only rarely observed (2 cases of haemoglobinuria early in 1973), but the latent
infection was found in 43 % of the animals examined. It is thought that there exists a form
of resistance often called "praemunition".
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Hygiene du poisson et des fruits de mer. Rapport d'un comite d'experts de l'OMS reuni
en Cooperation avec la FAO. Herausgegeben von der OMS, 1974. 66 S. Broschiert
Fr. 6.-.
Die zu den technischen Rapporten der OMS-Schriftenreihe gehörende Broschüre gibt

einen sehr straff gefassten Überblick über die für den Menschen bedeutungsvollen
hygienischen Probleme, die Seefische und Meeresfrüchte verursachen. Eine Übersichtstabelle
und ein Literaturverzeichnis vervollständigen die sehr wertvolle Zusammenstellung.

K. Klingler, Bern
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